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Paroisse Saint-Vincent en Val Lamartinien 
La Roche Vineuse (Saône-et-Loire) 

 
 
 

Textes et homélie 
du Dimanche 5 Septembre 2021 

 
23e Dimanche du Temps ordinaire – Année B 

 
 
 
 

Première Lecture - Livre du prophète Isaïe (35, 4-7a) 
 
Dites aux gens qui s’affolent : « Soyez forts, ne craignez pas. Voici votre Dieu : c’est la vengeance qui 
vient, la revanche de Dieu. Il vient lui-même et va vous sauver. » Alors se dessilleront les yeux des 
aveugles, et s’ouvriront les oreilles des sourds. Alors le boiteux bondira comme un cerf, et la bouche 
du muet criera de joie ; car l’eau jaillira dans le désert, des torrents dans le pays aride. La terre brûlante 
se changera en lac, la région de la soif, en eaux jaillissantes. 
 
 

Psaume 145 (146) (6c-7, 8-9a, 9bc-10) 
 

R/ Je veux louer le Seigneur, tant que je vis. 
 

Le Seigneur garde à jamais sa fidélité, 
il fait justice aux opprimés ; 

aux affamés, il donne le pain ; 
le Seigneur délie les enchaînés. 

 
Le Seigneur ouvre les yeux des aveugles, 

le Seigneur redresse les accablés, 
le Seigneur aime les justes, 

le Seigneur protège l’étranger. 
 

Il soutient la veuve et l’orphelin, 
il égare les pas du méchant. 

D’âge en âge, le Seigneur régnera : 
ton Dieu, ô Sion, pour toujours ! 

 
 

Deuxième Lecture – Lettre de Saint Jacques (2, 1-5) 
 

Mes frères, dans votre foi en Jésus Christ, notre Seigneur de gloire, n’ayez aucune partialité envers les 
personnes. Imaginons que, dans votre assemblée, arrivent en même temps un homme au vêtement 
rutilant, portant une bague en or, et un pauvre au vêtement sale. Vous tournez vos regards vers celui 
qui porte le vêtement rutilant et vous lui dites : « Assieds-toi ici, en bonne place » ; et vous dites au 
pauvre : « Toi, reste là debout », ou bien : « Assieds-toi au bas de mon marchepied. » Cela, n’est-ce 
pas faire des différences entre vous, et juger selon de faux critères ? Écoutez donc, mes frères bien-
aimés ! Dieu, lui, n’a-t-il pas choisi ceux qui sont pauvres aux yeux du monde pour en faire des riches 
dans la foi, et des héritiers du Royaume promis par lui à ceux qui l’auront aimé ? 
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Evangile selon Saint Marc (7, 31-37) 

 
En ce temps-là, Jésus quitta le territoire de Tyr ; passant par Sidon, il prit la direction de la mer de 
Galilée et alla en plein territoire de la Décapole. Des gens lui amènent un sourd qui avait aussi de la 
difficulté à parler, et supplient Jésus de poser la main sur lui. Jésus l’emmena à l’écart, loin de la foule,  
lui mit les doigts dans les oreilles, et, avec sa salive, lui toucha la langue. Puis, les yeux levés au ciel, il 
soupira et lui dit : « Effata ! », c’est-à-dire : « Ouvre-toi ! » Ses oreilles s’ouvrirent ; sa langue se délia,  
et il parlait correctement. Alors Jésus leur ordonna de n’en rien dire à personne ; mais plus il leur 
donnait cet ordre, plus ceux-ci le proclamaient. Extrêmement frappés, ils disaient : « Il a bien fait toutes 
choses : il fait entendre les sourds et parler les muets. » 

 
 

Homélie du Père Nicolas Goury 
 
Effata : ouvre-toi ! 
Les lectures d'aujourd'hui viennent remettre les pendules à l'heure. « La cigale ayant chanté tout 
l'été... » 
De façon très concrète, les lectures nous remettent face à l'essentiel. La période de l'été s'en va sur sa 
fin. Les vacances sont passées pour la plupart d'entre nous et les activités ont repris. « Bonjour ! Quoi 
de neuf ? La routine... Eh bien non, pas une journée n’est pareille. Ah bon ! » 
Ne nous enfonçons pas dans la routine, le train-train. Le Seigneur délivre, il apporte la vie. 
C’est bien ce que nous rappelle le Livre d’Isaïe. 
Il parle aux déportés, il les encourage, leur redonne l'espérance parce que, quand Dieu intervient, c'est 
la vie. Isaïe nous parle de la vengeance de Dieu. La vengeance de Dieu c'est la suppression du mal. Dieu 
ne supporte pas le mal. Le prophète, qui parle au nom de Dieu, appelle vraiment à l'espérance. 
Appel à ne pas nous laisser aller à la grisaille du quotidien répétitif. A ne pas nous replier sur nos 
douleurs, nos souffrances et à ne voir que cela. Ouvre-toi ! Ouvre-toi à ton prochain et au Seigneur ! 
Dans sa lettre, Saint Jacques dit avec bienveillance des choses difficiles. Il faut être pauvre de quelque 
chose pour être héritier du Royaume qu'il a promis à ceux qui l'auront aimé. Il nous rappelle une ligne 
de la vie chrétienne qu'il faut rappeler sans cesse. Dieu a choisi ceux qui sont pauvres aux yeux du 
monde. A travers l'exemple qu'il a choisi, nous nous reconnaissons pleinement. Nous regardons les 
grands, ceux qui sont sur des podiums, très haut. Nous regardons ceux qui brillent. Ceux-là nous 
intéressent vraiment. 
Les yeux toujours levés en haut, nous ne voyons pas ceux qui sont écrasés par la souffrance, ceux qui 
sont exclus, ceux qui ont peu de moyens, ceux qui sont rejetés. 
Notre Eglise, qui parle sans cesse des pauvres, n'a pas fait vraiment l'option préférentielle de ceux que 
Dieu a choisis. Il nous faut toujours aller vers ceux qui souffrent, ceux dont la dignité est bafouée. Aller 
vers ceux qui sont loin de l'Eglise pour leur donner le goût de l'Evangile, de la Parole de Dieu, leur 
témoigner l'amour fidèle du Père. C'est cela être missionnaire. 
Pour cela, il nous est donné un modèle, un maître à suivre et à imiter. 
Dans l'Evangile d'aujourd'hui, Jésus part en pays étranger parce qu'il vient pour tous les peuples, il va 
jusqu'au bout de sa mission. On lui amène un sourd et muet, un homme qui est en dehors de la société 
parce qu'il n'entend plus et ne peut pas parler. Beaucoup connaissent ce handicap et souffrent de ce 
manque de communication. Alors, Jésus l’emmène à l'écart, loin de la foule. Il demande de la 
discrétion. Se mettre à l'écart pour un moment important. Se retirer dans le calme. Jésus lève les yeux 
vers Dieu son Père de qui vient la force, la guérison. Jésus prie le Père de guérir cet homme. Ainsi, la 
prophétie d’Isaïe continue de se réaliser : les sourds entendent, les boiteux marchent, les prisonniers 
sont libérés. 
Jésus approche les pauvres pour les appeler à la Vie, pour les libérer, les guérir. Voilà que la puissance 
de Dieu se manifeste pour que le monde croie à sa parole. Ce geste de Jésus est une parabole en acte 
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dont il nous faut comprendre le sens. Voilà que Jésus redonne la Vie à cet homme fermé dans son 
silence. Dieu ouvre ce qui était fermé. 
Effata, ouvre-toi ! Ces paroles dites à cet homme sourd et muet, elles nous sont redites à nous aussi 
aujourd’hui. Loin de la foule, à l'écart, Jésus lui met les doigts dans les oreilles. Prenant de la salive, il 
lui touche la langue et, avant de parler, il lève les yeux au ciel. Cette guérison passe par des paroles et 
des gestes concrets. Tout ce qu'il dit et fait est admirable, il fait entendre les sourds et parler les muets. 
Sourds et muets à la Parole de Dieu que nous sommes parfois, nous sommes appelés à la guérison et 
à témoigner de la puissance et de l'amour de Dieu pour tous les hommes car, pour Dieu, rien n'est 
impossible 
Il n'y a pas pire sourd que celui qui ne veut pas entendre. 
Nous écoutons la Parole de Dieu mais nous avons du mal à l'entendre et à la mettre en pratique. 
Entendre la parole de Dieu dans tout ce qu'elle veut dire, la comprendre. Seuls, nous ne pouvons pas. 
C'est pourquoi nous le faisons ensemble comme assemblée ou encore en groupe de Bible. Comme dit 
le prophète : « Mange le livre... » parce que cette Parole donne la Vie éternelle. La Parole de Dieu, ce 
sont les livres des prophètes, l'histoire du Peuple de Dieu, l’Evangile c'est à dire les paroles et les actes 
de Jésus mis par écrit. Comment vivre sa foi sans entendre la parole de Dieu et la mettre en pratique ? 
Parfois, nos oreilles se ferment devant la vérité, devant des paroles exigeantes ou qui nous dérangent 
trop. Parfois, nous n'avons pas le courage, l'audace d'affirmer notre foi pour ne pas déranger, pour ne 
pas être mis en dehors du groupe. 
Dieu a choisi les pauvres comme ses préférés et il nous appelle en faire de même pour nous 
aujourd’hui. Beaucoup de mouvements, d'associations travaillent avec ceux qui sont exclus ou qui 
n'ont pas la parole. 
Ces lectures sont très importantes pour nous aujourd’hui, en ce temps de rentrée, pour nous remettre 
face à l'essentiel du message de l'Evangile et à la foi que nous voulons vivre. 
Nous sommes sourds et muets, refusant parfois d'écouter la Parole de Dieu et n'osant pas l'annoncer. 
Chaque Eucharistie est un passage du Christ ressuscité. 
Laissons-nous guérir, laissons-nous toucher par lui pour nous ouvrir à Dieu et à notre prochain !  
Effata ! ouvre-toi ! 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


